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ATTAQUE AUX PATINS

Résumé

Sabrina s’apprête à chausser ses patins à glace pour la plus
importante compétition de la saison. Son père et l’homme
de main de celui-ci sont prêts à tout pour qu’elle gagne.
Mais Sabrina a d’autres valeurs…

Personnages

SABRINA

LE PÈRE

L’HOMME DE MAIN

Costumes

Contemporain. Une tenue de sport pour Sabrina.
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Décor

Rien de particulier.

Durée

Environ 7 minutes.
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*

Le hall d’une patinoire. Sabrina entre, patins à glace sur l’épaule, avec
son père et l’homme de main de celui-ci.

SABRINA : À tout à l’heure, papa !

LE PÈRE : À tout à l’heure, entraine-toi bien.

SABRINA : T’inquiète, je serai au top pour le championnat
demain !

L’HOMME DE MAIN : À tout à l’heure, mam’zelle
Sabrina.

Le père vérifie que Sabrina s’est bien éloignée.

L’HOMME DE MAIN : Alors, qui est-ce qu’on dégomme
aujourd’hui ?

LE PÈRE : Chuuut !!! Pour la compétition de demain, les
filles dangereuses sont Wendy Stark et Elke Müller. Faut pas
les louper, elles sont annoncées comme les favorites.
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L’HOMME DE MAIN : OK. (Se frottant les mains.) Quelle
méthode, cette fois ? Parce que l’habituel somnifère, ça a
quand même un effet limité.

LE PÈRE : Juste une bousculade en sortie d’entraînement,
quand elles n’ont pas encore enlevé leurs patins. Une
cheville tordue, ça devrait suffire.

L’HOMME DE MAIN, déçu : T’es sur ? Il y a quand même
des moyens plus expéditifs. On pourrait y aller à coups de
patins dans la figure ou de lames de rasoir planquées dans
leur justaucorps ou…

LE PÈRE : C’est risqué, faut pas qu’on se fasse repérer.
Une petite entorse, ça ne les empêchera pas de concourir,
mais elles seront bien affaiblies et ma Sabrina montera
tranquillement sur le podium.

Sabrina entre et s’arrête, interloquée. Son père et l’homme de main ne la
remarquent pas.

L’HOMME DE MAIN : Ouais !

LE PÈRE : Et pour nos paris, c’est direct une jolie somme
dans la poche !

L’HOMME DE MAIN : Ouais ! Des chevilles tordues d’un
côté, et du flouze pour nous de l’autre.

LE PÈRE : Exactement.

SABRINA, s’avançant : Pardon ! Vous parlez de quoi là ?

LE PÈRE : Hein ? De rien, ma chérie ! Qu’est-ce qui se
passe ? Un problème ?

SABRINA : Mon lacet a lâché. Mais peu importe. Qu’est-
ce que c’est que cette histoire d’entorse ?

LE PÈRE : Rien du tout, ça ne te concerne pas.
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SABRINA : Pourtant tu as dit que grâce à de « petites
entorses » je pourrai monter sur le podium. J’ai peur de
comprendre… Tu ne veux quand même pas… C’est trop
nul, j’y crois pas !

L’HOMME DE MAIN : Ah ben voilà, je suis d’accord avec
vous mam’zelle Sabrina. Des petites entorses, c’est tout
naze. Alors qu’un bon gros coup de patin dans la face, ça,
au moins, c’est efficace.

SABRINA, horrifiée : Efficace pour quoi ?

L’HOMME DE MAIN : Ben, pour éliminer vos
concurrentes.

SABRINA : Mais pourquoi ? C’est contraire à l’esprit de
compétition.

L’HOMME DE MAIN : Pour vous permettre de monter
sur le podium.

SABRINA : Mais enfin, si je perds ce n’est pas grave, je
m’améliorerai pour la prochaine compétition.

LE PÈRE : Ah ben si, c’est grave, c’est même super grave !

L’HOMME DE MAIN : C’est important pour l’ego de
votre papa, et c’est important pour nos paris.

SABRINA, furieuse : L’ego de papa, il s’en remettra. Il n’a
qu’à concourir par lui-même, plutôt que chercher la gloire
à travers moi…

LE PÈRE : Mais enfin ma chérie, qu’est-ce que tu vas
imaginer ? Je n’ai jamais voulu être patineuse artistique !

…

Fin de l’extrait.

5


